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Matthieu 28, 16-20 

 

Les deƌŶiğƌes ligŶes de l͛EvaŶgile selon Matthieu sont parmi les plus fréquemment citées des Ecritures. 

On les reprend notamment lors des baptêmes, avec le commandement de Jésus à ses disciples : 

͚Baptisez-les au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit !͛  Elles affirment par ailleurs la Seigneurie 

universelle de Jésus, le Ressuscité, sur laquelle se fonde la mission des disciples : ͚Toute autorité ŵ͛a 
été donnée (par Dieu) dans le ciel et sur terre. Allez donc et faites des disciples de toutes les ŶatioŶs͛, 
confortés par la promesse : ͚Je suis avec vous tous les jouƌs, jusƋu͛à l͛accoŵplisseŵeŶt des teŵps.͛ 

On pourrait résumer cette fin majestueuse de Matthieu en conjuguant le présent du veƌďe ͚ġtƌe͛ :                  
͚Je suis͛ – ͚Vous ġtes͛ – ͚Nous soŵŵes͛.                                         

En premier lieu, le ͚Je suis͛ de Jésus qui se fait voir et reconŶaîtƌe de ses disĐiples à l͛eŶdƌoit Ƌu͛il leur 

avait indiqué avant de mourir : une montagne de Galilée, - là-même où son ministère avait commencé.   

C͛est aussi lui qui leur confie sa parole et ses volontés, afin Ƌu͛ils eŶ tĠŵoigŶeŶt sur toute la terre ;          

et Đ͛est encore lui qui les assure de sa présence future à leur côté en tout temps et en tout lieu, avec 

l͛autoƌitĠ doŶt il est iŶvesti. 

En deuxième lieu, le ͚Vous ġtes͛ de la responsabilité multiple Ƌu͛il assigne à ses disciples en dépit de 

leurs faiblesses, de leurs mécompréhensions et de leurs reniements passés, - tant il est vrai Ƌu͛aucun 

d͛euǆ Ŷ͛avait osĠ ƌeĐoŶŶaîtƌe être son disciple à l͛heuƌe de soŶ jugeŵeŶt et de sa montée au calvaire, 

et Ƌu͛aucun d͛euǆ Ŷ͛Ġtait pƌĠseŶt à l͛heuƌe de sa ĐƌuĐifiǆioŶ… 

Enfin, en troisième lieu, le ͚Nous somŵes͛ de notre préseŶĐe iĐi et aujouƌd͛hui, appelĠs et rassemblés 

à notre tour par le témoignage d͛uŶe suĐĐessioŶ de disĐiples Ƌui auƌont transmis le message d͛uŶ 

ĐoŶtiŶeŶt et d͛uŶe gĠŶĠƌatioŶ, d͛uŶe laŶgue et d͛uŶe Đultuƌe à l͛autƌe.                                           

Nous aussi avons reçu le message qui fait de nous des disciples ; nous aussi avons reçu le baptême qui 

fait de nous des enfants de Dieu ; nous aussi avons appris à garder ses commandements, en dépit de 

nos faiblesses et de nos imperfections, de nos défauts d͛oďĠissaŶĐe… Nous sommes Chrétiens, parce 

que lui, le Christ Jésus, ne cesse de se rendre présent parmi nous et pour nous : ͚Je suis avec vous tous 
les jours…͛           

  *    *    * 

Tout cela pourrait donc se résumer en trois dĠĐliŶaisoŶs du veƌďe ͚ġtƌe͛.                                                

Mais les quelques lignes qui termineŶt l͛EvaŶgile de Matthieu contiennent par ailleurs une surprise,               

- un détail, en apparence, qui me semble décisif pour en comprendre la portée. 

Littéralement, le teǆte gƌeĐ de l͛EvaŶgile dit ceci à propos des disciples :                           

͚Les oŶze disciples (les douze apôtres que Jésus avait appelés moins Judas) se rendirent en Galilée, sur 

la montagne que Jésus leur avait indiquée. En le voyant, ils se prosternèrent, mais aussi ils hésitèrent 

(ou : ils eurent des doutes). Et JĠsus, s͛appƌochaŶt, s͛adƌessa à eux, disaŶt…͛ 

S͛ils suiveŶt scrupuleusement la consigne que leur avait donnée leur maître en se rendant en Galilée,                     

s͛ils font tous spoŶtaŶĠŵeŶt uŶ geste d͛adoƌatioŶ eŶ se pƌosteƌŶaŶt devaŶt lui loƌsƋu͛ils l͛apeƌçoivent,    

les disciples, précise Matthieu, éprouvèrent un doute ou une hésitation, - le verbe grec peut signifier 

l͛uŶ ou l͛autƌe. Et l͛EvaŶgĠliste Ŷ͛ĠĐƌit pas cela de quelques-uns seuleŵeŶt d͛eŶtƌe euǆ, - Đoŵŵe oŶ l͛a 
souvent traduit à tort, peut-être pouƌ essaǇeƌ d͛attĠnuer ce qui paraît suggérer un manque de foi de 



la part des apôtres : Đ͛est ďien de tous les disciples, - des onze apôtres présents en Galilée -, Ƌu͛il est 

ici question, précise l͛EvaŶgĠliste ! Tous manifestèrent un doute ou une hésitation. 

QuaŶt à JĠsus, loƌsƋu͛il s͛appƌoĐhe et Ƌu͛il s͛adƌesse à ses disciples, il ne fait pas la moindre allusion à 

cette hésitation ou à ce doute : ƌieŶ Ŷ͛iŶdiƋue de sa paƌt uŶ ƌepƌoĐhe iŵpliĐite ou une exhortation à lui 

faire davantage confiance. C͛est ďieŶ à tous ses compagnons Ƌu͛il s͛adƌesse, et de la même manière,    

- le texte gƌeĐ de l͛EvaŶgile Ŷe laisse iĐi aucune ambiguïté.                                   

͚S͛avaŶçaŶt veƌs eux, il leuƌ adƌessa la parole, disant : ͚Toute autoƌitĠ ŵ͛a ĠtĠ doŶŶĠe… Allez doŶc et 
faites des disciples de toutes les ŶatioŶs…͛                                                 

Ce Ŷ͛est pas ŵalgƌĠ, ŵais aveĐ leuƌs doutes et leurs hésitations reconnues et rappelées par Matthieu 

que Jésus les envoie proclamer l͛EvaŶgile pouƌ ƌasseŵďleƌ à leur tour des disciples, baptisant et 

enseignant ses paroles et ses commandements.                              

Tout cela souligne que les doutes ou les hésitations ne sont pas le ĐoŶtƌaiƌe d͛uŶe foi digŶe de Đe Ŷoŵ, 

- Ƌu͛ils Ŷe soŶt pas le sǇŵptôŵe d͛uŶ dĠfaut ou d͛uŶ ŵaŶƋue de la part des disciples : croire et douter, 

croire et nous interroger sur la véracité et la justesse de nos convictions vont de pair.                           

Notre foi se nourrit de nos doutes et de nos interrogations et, réciproquement, elle Ŷe Đesse d͛eŶ 
soulever, d͛eŶ iŶspiƌeƌ d͛autƌes.  Non pas parce que notre foi et notre confiance seraient insuffisantes, 

mais paƌĐe Ƌu͛eŶ vĠƌitĠ ces doutes et ces interrogations portent moins sur Dieu ou sur Jésus que sur 

nous-mêmes, - sur notre clairvoyance, sur notre perception et notre intelligence : Đe Ŷ͛est pas de Dieu 
ni de Jésus que nous doutons, mais de nous-mêmes, de notre capacité d͛huŵaiŶs de faire vraiment 

confiance ! 

Ce Ŷ͛est pas à la foi que douter ou hésiter s͛opposent, mais à la crédulité et au fanatisme.                          

Le contraire d͛uŶe foi authentique, - une foi Ƌui doute et s͛iŶteƌƌoge -, Đ͛est l͛iŶtĠgƌisŵe Ƌui pƌĠteŶd 

tout connaître de Dieu et de ses volontés, et qui ainsi, sûr de lui-même et de sa vérité, juge et méprise 

ou même condamne celles et ceux qui ne partagent pas ses convictions. On ne connaît que trop les 

abus et les aberrations auxquels cela peut ŵeŶeƌ… 

En évoquant sans détour les doutes ou les hésitations des apôtres lorsque Jésus leur apparaît, 

ressuscité, sans leur en faire le ŵoiŶdƌe ƌepƌoĐhe, l͛EvaŶgĠliste Matthieu ĐoŶĐlut soŶ livƌe paƌ un appel 

à portée universelle, - un appel à l͛eŶĐoŶtƌe de tous les jugements qui discriminent et qui excluent : 

Đ͛est ďieŶ à toutes les nations et à l͛eŶseŵďle de l͛huŵaŶitĠ Ƌu͛est destiŶĠe l͛aŶŶoŶĐe libératrice d͛uŶ 
Dieu dont la perfection se révèle justement en ĐeĐi Ƌu͛il ͚fait leveƌ le soleil suƌ les ŵĠchaŶts coŵŵe suƌ 
les bons et fait pleuvoir sur les justes comme suƌ les iŶjustes͛ ;Matth.ϱ/ϰϱͿ ! 

Et si Đet EvaŶgile Ŷ͛est pas aĐĐueilli paƌtout Ŷi paƌ toutes et paƌ tous, Đe Ŷ͛est pas parce Ƌu͛il ŵaŶƋuerait 

d͛autorité, ni que manqueraient de compétence ou de conviction celles et ceux qui en sont les témoins, 

- ŵais Đ͛est Ƌu͛il est huŵaiŶ et pleinement respectable, louable même, de l͛eŶteŶdƌe en éprouvant 

des doutes et des hésitations, comme le firent jadis les compagnons de Jésus loƌsƋu͛ils le viƌeŶt, 
ressuscité, sur la montagne de Galilée Ƌu͛il leuƌ avait iŶdiƋuĠe.                                              

Et la promesse de Jésus reste valable aujouƌd͛hui Đoŵŵe autƌefois : il ne cessera pas de se manifester 

encore à celles et ceux qui, en croyant, doutent ou qui hésitent.                                                                 

͚Je suis avec vous tous les jouƌs, jusƋu͛à la fiŶ des jouƌs…͛     

            

  *  *  *  *  *            

                     


